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gérait utile de donner ici les règles qu'on doit faire ob-

server aux enfants lorsqu'ils sont dans Péglise.

lo On ne doit jamais conduire les eiifants à F église

dans un négligé avec lequel on n'oserait les produire

dans les compagnies. ^^

2o On doit faire comprendre aux enfants que le Sei-

gneur pénètre l'esprit et le cœur, et qu'il désire qu'on
ne se présente dans son temple que pénétré d'un pro-

fond respect; il faut aussi les exhorter à se purifier des

fautes qui pourraient les rendre indigne de paraître en
la présence du Très-Hattt) en prenant de l'eau bénite

avec révérence, prenant bien garde qu'ils ne plongent

la main dans le bénitier, mais seulement le bout du doigt;

qu'ils ne la jettent pas par terre, ni au visage, ou sût les

habits des autres. Il faut les engager à entrer dans les

sentiments de David, lorsqu'il disait : Lavez-m&i déplus
en fiius de mes iniquités^ et purifieZ'^moi de mon piéké.

éo Dès que les enfahts sont entrés dans Fégbse, il

ne faut plus leur permettre aucune- question^ -à moins
u'elle ne soit relative à la célébration de l'office divin,

b doivent se mettre à genoux et faire une courte prière
;

enK«iite se placer, s'il est possible, dans un endroit

d'où ils puissent voir les eérémoniies et entendre distinc-

tement la parole de Dieu. ^^
-

4o Si, en allant de' la potte i leur place, ils sont obli-

gés de passer devant le saisit Sacrement, ils doivent

fléehir le gettOtt ; devant les autels, il suffit de s'incliner

pofondémeilt ; mais il ne faut saluer que médiocrement
les personnes devant lesquelles on est oMigô de passer.

Ce seirait lé comble <le l'irrévérence que de pousser ou
d'éoartar avec effi)rt ceux qui gênent le passage;' on
doit demander avec douceur la permission de passer, et

si la fonile est trop grande^ il faut attendre sans mur-
mure Foodunon de pénétrer plus avi^t.

i^umitôt que les enfants sont arrivés à leur place, on
ne doitr plus* les ktisser eouiir de côté et d'autre, méitte

pour parler atai«p(»no«net qu'ilfMBOiinaissent.
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